
CONCLUSION  
Entre 1939 et 1945, la Seconde guerre mondiale voit s’affronter deux visions du monde, 
deux idéologies, à l’échelle de la planète : les démocraties et les régimes totalitaires.  
 
La violence de masse s’exerce sur les soldats comme sur les civils.  
Au total le conflit engendre 50 à 60 millions de morts.  
Les civils constituent plus de la moitié des victimes (16 millions en URSS par ex).  
Les Juifs et tziganes sont victimes de génocides.  
Les populations sont victimes des conflits : bombardements (Stalingrad en 1942, Nagasaki, 
Hiroshima en 1945…), privations, répression des résistants (opposants). 
 
La seconde Guerre mondiale est donc une guerre d’anéantissement : conflit où la victoire 
passe par la destruction complète de l’ennemi ou de celui considéré comme ennemi 
(génocide).  
 
Au lendemain de la guerre, les coupables de ces violences envers les civils sont jugés aux 
procès de Nuremberg et de Tokyo pour crime contre l’humanité, chef d’accusation créé 
pour l’occasion.  
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